
MARDI 30 NOVEMBRE 1937 

Roubaix 
Aujourd'hui, mardi 3 0 décembre : 

Aujourd'hui: saint André; demain, 
saint Eto. 

Soleil: Lever. 7 h. 23: coucher. 15 h M 
! • • » : Nouvelle le 2. 
— m i l » •tetéorotoelque pour ta Jeurnée 

4M je M m t n (région Nord): ciel r 
couvrant progressivement par l'Oueot et de-
vensnt brum'ui avec p-tltes bruine»: vent 
de aud s'orientent à S.Ml-ouaat. m«"1err; 
le minimum de température aéra en bsuss,* 
faible 

Pharmacien de service de nuit. IA ne 
dérsrger Ciu'cn e u d'sbsence du pha.ma-
clen babttuell: M1" Lenfsnt. 15. rue du 
Chemln-de-eVr. 

Consultation de nonrrtaaone du romlte 
roubaKten de protection de PKn'anre: de 
1* à 17 h . au .xjcal de la Uoutte de lait 

Caisse d'fcparcne- de « h à 11 '• i -
• t de 14 b. A 17 h. 

Dispensaire d'hv«lene sociale dn Ponte-
nor. U. rue de C'sssel à 14 h . consultaUon 
pour adulte*. 

nir aucun établissement réputé Insalubre 
ou dangereux de première classe ne peut 
être toléré dans cette cône. 

Lé Conseil municipal a donc décidé de 
passer outra aux observations formulées 
et de maintenir l'approbation donnée su 
projet primitif qui reste établi. 

Le ru- du Fontenoy sera donc rectifiée 
et élargie. Mais quand 1 

alTI'ATIOX 
offerte par maison de Lille pour gérer 
succursale A Roubaix. Caution nécessaire 
looooo fr. Aucun risque ni connaissan
ces spéciales. Kcrlre Y.Z.K.W.. journal. OU 

I . ' i n a u g u r a t i o n ( l ' u n e o i l r 

o u v r i è r e a u x r H a M i s s c m c n t * 

t i r l'I n i n n t e x t i l e 

à C z e n a l o r h o w a ( P o l o g n e ) 

Le miaistr* de l'Assistance sociale 
de P a l o g M 

et l ' s m b a s i s d e p de France 
président La céreaaoa.e 

Dé Varsovie, nous apprenons qu'une 
cité ouvrière de 350 maisons a été Inau
gurée dimanche à Cs-nstocnowa, par la 

Ion des é.anlisseménts de l'Union 
dépendant des usinas Motte 

IX m N»él 
rsovle. de M 

l'Assistance 
ministre du 

Les élections 
au Tribunal de Commerce 

auront lieu 
dimanche prochain S décembre 

Ainsi que nous l'avons annoncé, les 
élections pour le renouvellement partiel 
d u Tribunal dé Commerce de R moalx 
ont lieu dimanche prochain 5 décembre. 

Une loi récente a grandement facilité 
aux électeurs consulaires l'accompli sa-
ment de leur de.-olr : r'.le a. en effrt, 
prévu lé vote dr.ruî rhi.que c"jn"iune 
comptant nu moins quinze InarrM* L.'s 
Industriels et commençants de la clrron*-
crip'lon R ntbahl-T .tir.-oln? vniulron' cl «ir 
en se rendant tous aux urnes le 5 *Vh m-
b r s'acquitter d- ce devoir et assurer 
dè.= ce Jcur-U. tVlectlon (les candidats. 

La loi a dlepoeé. en mitre, que le «cru In 
p"'ir le TrlMin.il .*e ferait avec une sruM 
liste, quel que sott le nonttwe des man
dats A conférer. 

Mais, le même Jour et dans les mémee 
locaux, les é lec teur easstiletrsa on' un 
suffrage sfrSelaJ a omettre pour la nomi
nation à la Chambre de Ctmmerce pe 
Roubaix lies membres de leur eo.tesr.icle. 
A cet effet, lis votent it.iris l'urne n" 1 
ou dans l'urne n-> 2. ou dans l'urne n„ t . 
selon qu'ils font eux-mëmew de 1A pre
mière ou de 1» deuxième, ou de la t r o i - ' e t l'entretenir. Demander a K.l<iio-l'iil lié. 
m.ème catégorie. Au contraire, dans l'urne | *•». F«ui>ourg Saint-Martin. A Paris, le 
pour le Tribunal de Commero?. laqu 

Koubatx, en présence de 
srnbaassdeur de France A Vi 
Kosrialkowsk!. ministre de 
socisle et de M. Adam Rose 
Commercé et de l'Industrie 

Au banquet qui a clôturé cette 
fes.atton de l'amitié franco.p >loname. des 
allocutions ont été prononcées p.tr MM 
Kos-'ialkowski et Léon N.»el qui. tous 
deux ont exprime leur sstiMsi'iU.n de voir 
les be.sux résultats obtenue par l'étroite 
collaboration des deux gouvernements 
dans le domain* «rnwgmtqué 

IV QUESTION DE CONFIANCK 
SEK4-T-EI.LF. POSÉE ? 

Des gens bien lnf-i-u.é* prétendent qu'il 
e t IsaSSBBBlM» de ne i.ss poser la question 
de confiance qu..iul il s'arit de la raiV.o. 
Tout ce qui brillé n'est pas or et. dans ee 
domaine plein de mystère. Il faut un 

• sur : HHdm-Paihe vous offrira pour 
M par Jour environ un poste mer-

•ux et vous guidera pour l'install 

notamment a Plera. Cependant, malgré 
toutes les Investigations on n'es* pas 
encore parvenu a découvrir sa retraite. 

On sait qu'après son crime. l'Algérien 
«tait rentré cher lui en hAte. et «tait 
sorti peu après aveo une valise et un 
vélo. 

Ce vélo d'ailleurs n'était pas le sien. 
II avait cru bon d'à emprunter » la ma
chine d'un autre locataire de l'Immeu
ble — plus neuve et parfaitement équi
pée — laissant sa bécane en compen
sation. 

Quoi qu'il en soit 1 homme se cache bien 
Mais le réseau tissé autour de lui est ai 
serré qu'il A bien peu de chance d'en 
sortir. 

C'est la Jalousie qui aurait armé son 
bras, e t surtout le dépit, ainsi que t'a 
établi M. Lalannes. commissaire dé police 
chargé de l'enquête. Andas Hanta, en 
elfet, poursuivait de ses assiduités la 
Polonaise, cause Involontaire du drame. 
Mais cels ne plalsslt guère A .ta jf une «lie. 
Furieux a Is vue de celle-ci dansant avec 
«N*ne*se», Il oaierec* la bagarre... qui 
se tirmlrm de façon si tragique. 

Ajoutons que. lundi, vers 16 h.. M. lé 
docteur Millier, médecin légiste, a pro-

topsie du corps de Lotigler. 
» cl usions au 

ie<le 
nverra êt^ 

lieu mercredi 

l - J J 

votre doniW île. 
"Ibuteur le plus proche d* 

I e s C i m e n t il l e* 

d e M. B e r n a r d ( i n v r | 

rn rrjrJiAs- du Sarrr-Ctrur 
I. 30. en l'église Lundi. A 0 h. no en 

Creur ont été célébrées 
ne M R-rnnrd Oayet. de 
Berlin et fils, président 

portera d:.ns toutes les communes le n" 4. 
tout elerteur sans distlnc'ion dé catég >-
rle doit depoeer un bitlletln de vote. 

Les candidats s o n t : 1") Au flége de 
pTéfldcnt pour deux ans : M. Pau! Mul-
lléz-Leurent, président sortant; 2"> Au< 
eiè'cs (le Juges titulaires pour deux «iv. : 
MM. René Derreximaux, Jure titulaire s..r-
tant ; Th.'Odule Thllié. Ju^e tttutslre eor-
tant ; Maurice Fremenux. Juxé sunplesnt 
sortan' : ! • ) Au ."lèti" de Jutes rtsppléan'a 
pour deux ans : MM ï m l l e Curmi.. Joseph 
Lec'.Jrcq t". Lucl n Fruit, jutas suppléant.-, 
sortant; Is-on •CoracBart, Joaillier. 

A ceux qui feulent bien mettre gratui
tement leur temps et leur peine au .«-r | nentble maladie chretiei.neni 
vice de leurs concltoyen-s. les etreteiira 'port 
donreront 1- trmolomate d'estime e-. de 
csnfi.in:" q u ' mérite.if leur deTOUemenl 
et leur déflntstxjpatnt, et. encore une fols, 
l b tiendront à éviter un second tour de 
scrutin en votant tous le 5 dtnaahrs. 

Le scrutin e^t ouvert de 19 n. a lrl h., 
à Rcu"Mlx: d? 10 h A 13 h . A Croix 
•attrelos et Chereng ; de 10 h. A 12 h„ 
partout atlleur.-

11 ijACrè-
nérallles 

i Urine Gayet-
d'honneur de 

rn 

Lés bureau de vote loti des Bulletins 
seront déposés pour ceux qui en manque
raient) sont : a Roubaix : A l'école des 
tliles. rue ue l'Ommelet, 127. pour tout le 
canton Nord ; à l'école des garçon*, ru» 
Decrème. 231. p.JUr tout le canton Est ; 
le Palais de Ju.st.ce, rue du Clrand-C'he-
min. 4f>. pour toui le canton cuest ; clans 
toutes les fiu'rcs communes de la circons
cription ou existe un Hure.'>u de vote : la 
mairie. 

Les électeurs de Tout fie s votent A Lan-
noy. ceux d'Anstsing Foré*t, Clru^fn et 
Tressin. votent A Cbc/eiv: 

Verrons-nous un jour 
la rue du Fontenoy rectifiée 

et élargie ? 

Nous avons déjà dit que le plan d'amé
nagement, d'emb; DlsasoBarat et d'extension 
de la ville comprend la mtxt;nca.ion des 
aiigiiem -nts et l'etarglsaement de la rue 
ou Pontrnoy, dai.s la partie compiise en
tre les rues de la Posas aux-Ch-iesy de 
l'Ermitage et Ricliard-Lcnolr 

Une enquête a même été >uverte en 
a o u . dernier et cette enquête a donne 
lieu A diverses observations émanant de 
plusieurs Industriels dont les usines sont 
situées rue du Fontenoy. Ils déd irent 
que l'adoption de ce proj-t d'alignement 
art d'élanrlssement rendrait lnutil sables 
une bonne partie dé leurs proprté éa et 
leur causerait un préjudice r^n-ldérable. 

Lie Conseil" municipal, au cours de se 
dernière reunion, s étudié ces observa
tions et a estlt:is\ qu'effectivement, l'elaf-
gtssement l e r tir artère sera assez dom-
mtceabie pour les Industriels qui y sont 
Installés. lu«quels seront d.iU-s u nci -ss, .e 
de modifier complètement leurs immeu
bles en cas d'obligation de recul, en par
ticulier pour l'usine I<e|>outre. Mais d'ail-
tr» part, les plaintes formulées par les ré-
etamsnts sont pour l'mstanr inoprnirtu-
nes. déclare la municipalité rn effet, le 
plan d'alignement en vole d'approbation 
n'est pas en mesure de réalisation Im
médiate, mais simplement en état de mise 
•U point pour l'avenir de l'une des servi
tudes prévue» au plan. D'autre part, cette 
rue se t iovvsnt dans la zone mlxt» pré-

llcale Photo de Roubilx. et nembre 
diverses relivres de la paroisse, déeé-
dsns sa AV année. A son domicile. 

CondiH-eet. après une longue et 
sup-

l'abbé lesage vlce-do>en, curé de 
la panilsas. entouré d'un Iniportnnt cier
ge, s o;>èré la le-.ée du corps A la m.\l-
s,,n n i ili'hire 

Devan* 1» en ir fui ehre. on remarquait 
une plaque-souvenir offerte par l'Amical' 

Le praticien 
l'arquf t. 

L"s funérsllles auront 
après-midi. 

SAINT-NICOLAS — CHEZ DR0UFFE 
43. rue de Lannoy. Immense choix de voi
tures <r poupées, patinettes, vélos, autos. 

21615 

La fête • • • • e l l e du Moto-Club do Nord 
Deux cents Joyeux compagnons, moto

cyclistes ou membres de leur famille, se 
sont réunis samedi soir, su Foyer des 
mutilés pour fêter la clôture de l'exercice 
1937 et Inaugurer la trentième année 
d'existence du Moto-Club nu Nord. 

Pète Joyeuse, gale, d'une haute tenue, 
qui s 3 prolongea très tard dans la nuit . 
C'est .applaudissant au glorieux passé du 
M C.N.F. que le* convives du plus Impor
tant c'ub motocycliste rie France se sê-
paréren avec regret après avoir eu la 
joie d'admirer la grAce et le charme de 
Mlles Fdltli et Colette Jscolw dsns leurs 
danses rythmiques 

-iU-UB..-* JOURNAL DE ROUBAIX tf-
etude d'une combinaison pour les futurs 
exc-us des A. s . 

SYNDICAT DES MOYEN» DP. TRANS
PORT» (C. a . T.). — La commission, 
ainsi que Isa délégués des chanuers de 
Roubalx-Touiooinc sont convoqué» ce 
mardi M novembre, à 18 c.. salle des 
orphéonistes, place de la Gare. A uns as
semblée élargie. 

A M I C A L E rir;«np-i>r.-RoiiBAix — Les 
amica'llates sont priés d'assister aujour
d'hui aux fuuérall.e» de M. Richard, leur 
ancien Instituteur. Assemblée A 14 h 45. 
A l'entrée du cimetière, place Cbaptal. 

FANFARE DE TROMPETTES « LES DE
VOUES ». — Ce soir. A 7 h . répétition pour 
les deuxièmes trompettes et cuirons. 

SYMPHONIE MARLOT-LINNt — Ce soir. 
répétition A 20 h., pour le prochain concert 

CERCLE ARTISTIQUE JULES-GUESDE. -
Ce soir, mardi 30 novembre. A 1* U. au 
répétition générale. Pas de répétition ven
dredi. 

CHORALE. DES MUTILES. — Aujour
d'hui. A 1* h 30. répétition générale 

^MEUBLES 
MOUTON BYGODT 

4 8 , r. dt>s Tanneur», LUI* 
Le plus grand choix 
en CHAMBRES et 
SALLES iMANGER 
Pc Lie MF.l'IVl.KS de [ e n t a m é 

Les meilleurs pr ix 

Une fê te de famille artisanale 
Les artisans réunis de Roubaix et en

virons organisent leur fête annuelle pour 
le samedi U décembre, à 19 h. 30, dans 
la salle des fêtes du Café Wilde. 63. rue 
de Lannoy. Les artisans et leur famille 
y sont cordlsl-ment Invités. Le coût de 
l'Insenptlon donnant droit au pierrot. 
suivi de la tombola gratuite, et de ls 
ssuterle est fixé a 5 fr. Les adhésions 
sont reçues dès ce Jour au siège et dans 

les le* permanences. 

Les coins dn poè'e étalent tenus par 
MM. Leleu. Louage. Tsccoen et Vandeb-u-
que. membres ne c*tte même société 

Le deuil était conduit jnr les nia du 
défunt, qu'accompagnaient MM. les abbés 
Ruekbush et Jurne/ 

La messe a ê.é célébrée par M. le vlce-
ooven Lesage. ayant romm- diacre et sous-
dlscre MM. les abb s Leelcrcq et Tollle-
momle 

:>a:is la nombreuse assistance on re
marquait MM les année Dc'b.ïrt. curé t|e 
Sainte-Thérèse, à W.<ttrelos ; Drieu», rur-
de Saint-Marttn. à Croix : .Dervllle. cu-é 
-le Saint-Joseph. A Hem ; lapera, aumô
nier du Carm»l. A Roubaix ; Mal-nglê, 
italiens, supérieur de l'Institution «aint-
1,011 s. A Roubaix ; MM. Jules Delrue pré
sident des fsmll'es nombreuses de Rou-
bsix ; Deoode, président d»s Colonies bel
ges de Roubaix et de Tourcoing et une 
Importante délégation de l'Amicale Photo 

Après l'absoute donnée psr M. le curé, 
la famille a reçu 1-s conrto'ésnces sous 
le porene rie '.'éaiisr. et le convoi s'est 
(*lrtgé vers le cimetière où s eu lieu 
1 inhumation 

I . V x p o a i t i o n E u g è n e - V i l l o n 

L'exposition dé M Eugène Villon. A la 
Galerie Dujsrd.n. sers prolongée Jusqu'à 
Jeudi prochain 2 décembre. 

1,4 R e M K M MAKIHll INERIE l.l'CIF.N. 
Ml. RI K 1»K I.ANNOV. — aies sacs dé 
liâmes île hante fnnlllMe. - Se» .ai l .anv 
pour fêles. - un riilc. du rasant, des pris 
linl.ntlnhles. 21C14 

L'ALGÉRIEN ASSASSIN 
COURT ENCORE 

Wrti* on n rel+ré un trnre 

ilttn» le* environ* 

L'Algérien assa-s'.n. Mlrh-1 Andaa Har-
ka. Agé de 28 ans. domicilié 4;i. rue ('•• 
l'Alouette, qui. au cours de ls soirée de 
samedi, vers 20 h. r.0. blesaa mortelle
ment d'un coup de couteau au ventre. 
— dans un cabaret dansant de la n i é 
des Longuee-Hates — Ernest Lottgier. 
41 sns, 105, rue des Longues-Hsles. court 
encore. 

S i re i é . police mobile, gendarmerie, 
sont A ses trousses. On a relevé SA trace 

sxie au programme des servitudes. A l'ave- dans les environs immédiats de Roubaix 

Un jeune h o m m e , qui avait dévalisé 
le vestiaire du Parc municipal des sports, 

de fait pincer 
Hier, vers Jl h., M. Marcel VaneesXout 

tgé de 37 ans, gsrde su Parc municipal 
des sports. 589. rue de Lannoy. eut 1 
tentlon attirée par les allures louches 
d'un Jeun-- homme qui rodait autour du 
vestiaire. Le gardien Interpella l'Intrus 
N'étant pas satisfait par ses réponses em
barrassées, Il l'Invita A vider ses poches 
L'Interpellé s'exécuta et dut exhiber trois 
paquets ne cigarettes et 21 francs en me
nue monnaie... 

Pressé de questions, le Jeune homme 
Léon Tsnge. 17 ans. bAcleur. 27, rue des 
Halles, svous enfin avoir dévalisé les vê
tements déposés au vestiaire du parc. 

ï l a été remis A la police et envoyé au 
Parquet sous l'Inculpation de flagrant dé
lit de vol. 

Maison presque cenictiflire 

quahal s pour tare reparu en Jardina o u 
vriers. Cette distribution sera faite dans 
les premiers Jours de Janvier. Les ama
teurs son t invites a se faire inscrire 
d'urgence A la mairie, guichet 4, en pré
cisant leurs charges de famille 

Les fanerailles 
de M. Désiré Vanhollebeke 

C'est au milieu d'une très nombreuse 
assuKsnce qu'ont eu Heu lundi matin, A 
S h. 30. les funérailles de M. Désiré Van
hollebeke. membre de la section des an
ciens combattants du Centre 

La levée du corps a 'été faite au domi
cile mortuaire. 68. rue de Marcq. par M. 
l'abbé Lepoutrc, vicaire dé Saint-Nicolas. I 

Le deuil ctatt conduit par MM. Van
hollebeke, frères du défunt. 

Devant le char funèbre, on remarquait 
la présence autour du drapeau, des mem
bres de la section des A.C. du Centre et 
de leur président actif. U. Alfred Scy-
nave. 

Dans la nombreuse sfTluence, notons 
MM. Henri Dotaillcur. maire; Emile Le-
saffre. Paul Marqullly, Jules Duforeat. j 
adjoints et la plupart des membres du i 
Cor-sel] municipal . Jules Fprmenux. pré 
sident de l'Union mutusllste ; Henri Des-
rumaux. président de la section des Mu 
tllès de Wasquehal. etc... 

Apres la cérémonie religieuse qui se 
déroula en l'église Saint-Nicolas, le cor
tège se dirigea vers le cimetière commu
nal 011 l'Inhumation se fit dans le ca
veau de famille. 

UN MONUMENT SERA ÉRIGÉ A LILLE 
AUX VICTIMES CIVILES DE LA GUERRE 

CHEZ LES 
Dsa 

C R O I X 

L a m i s s i o n h S a i n t - M a r t i n 
Une grande mission sers prèchee en 

l'i^ilse Saint-Martin, du 5 décembre. A la 
fête de Noél. Trou lazaristes, les R.R 
P.P. Lebacq. MUlevllle et iaturent. dis
penseront aux paroissiens de Saint-Mar
tin les enseignements du Christ et les 
directives dé l'église. 

L'ouverture de la mission se fera le di
manche 5 décembre, par des prédication* 

toutes les messes. Cette semaine sera 
consacrée aux visites des missionnaires 
dans toutes les familles de la puroU-se 
Nous ne doutons pas qu'un accueil très 
bienveillant leur sera réservé. 

Une automobile prend feu à l'abattoir 
Lundi, ''ers 15 h. 15. un eamlon-auto-

moolle qui se trouvait dans la cour de 
l'abattoir a pris feu subitement, par suite. 
eroii-011. d'un retour de flammes au car
burateur. 

Ce camion appartient A M. Jean Caby. 
o. rue de la Gare. A Saint-André, et 11 
était piloté par M. Charles Piat. domicilié 
24 rué Lèon-AUart, A Roubaix. 

ï,e feu lut t o i t île suite très violent et 
Il fallut faire appel aux pompiers. Ceux-ci 
vinrent rapidement avec leur matériel et 
combattirent l'incendie A l'aide d'extinc
teurs et de lances d'arrosage. 

Nésnmolns. msltrré cette prompte et 
énerglqu» Intervention, le véhicule fut sé
rieusement endommagé, tant au moteur 
qu'A la carrosserie, et l'on estime que les 
dégâts se monteront A 2 000 francs. 

Un déménagement à la c loche de bois 
M René Verstavel. •Asré de 52 ans. pA-

tls.sier, possède un atelier situé 31.' rue 
Nain 

Il ne s'y rend que lorsqu'il A besoin 
de renouveler sa provision de pAtlsserle. 
Or. hier, en y allant, il constata svec 
stupéfaction qu'on avait enlevé. A son 
Insu, une lessiveuse en tôle, une table, 
de ls margarine, du sucre, une écumolre 
et divers objets. 

M. Verstsvel A déposé une plainte, et 
l'on rscherrhe le ou les voleurs. 

TOttT I.EirR EST BON. — M. Gaston 
Deldalls. 31 ans. garagiste. 71. boulevard 
de Metz, s conststé hier qu'on lui avslt 
volé un gonfleur électrique de pneus. 

Cet appareil était plr.cé ordinairement a 
rentrée du garage. 

I41 êKireté recherche le voleur. 
ARGUMENT* FRAPPANTS. — M»» V " 

D lersnyder, 62 ans, ménagère, domiciliée 
104. rue de l'Aima, a dépiisé une plainte 
contre son siul. Ernest W-irnc/. 42 ans. 
qu'elle accuse de lui Avoir p.'irté dés coups 

M*"» De>rsnyder porte des ecchymoses 
A la figure Une enquête est ouverte sur 
cette affaire 

MI'Tl'EI.I.E DES EMPLOYES M BRASSE
RIE ET I.IQI'ORISTKRIK (C.O.T.). — La 
Commission se réunira le mercredi l*r dé
cembre. A 18 h 30. su slêiçe. A l'ordre du 
Jour : proposition du secrétaire concernant 
les réunions et paiement des cotisations : 

AMIS DE UASOri'llW . 
lierc edl 1er décembre. A 19 h 
comité A la salle des fêtes, rui I rêun 

Jesn-Macé 
CAISSE . LA FAMILLE » (fanreau). — 

Ls permanence. 1. rue de Roub.nx. 
ouverte demain mercredi, de 18 à 20 h 
samedi prochain aux même* heuies pour 
!• paiement des prestations 

CHIFFRE D'AFFAIRES. — Vendredi 3 dé 
cembre. de 9 A 11 h., salle des fètes. nu 
Jean-Mscè. perception de ls taxe sur U 
chiffre d'affaires, pour les commerçants dt 
Centre. 

CMQI'F SCOLAIRE DU CAPRF.Al. — 
Jeudi 2 decemb-e. répéli ion générale, su 
locsl. rue de Bauantl Tambaur» A 18 h 30, 

19 h. Inscnpt.on des nouveaux 
l'sv 

Ce 

C O R D I A L - M E D O C 

W A T T R E L O S 
Une messe de Saint-Eloi 

Une messe solennelle de Saint-Elol sera 
cë'.ebrée en l'eçlise Saint-Maclou. mercre
di A 9 h. pour les membres décèdes fai
sant partie ciu Syndiest des cultivateur* 
et des différentes corporations ayant sain: 
Lloi comme patron. 

Nous 

•tdi d e s 

Un marchand ambulant 
voulait «joner» d t revolver 

Samedi, vers 17 h., un marchand de 
légumes ambulant. Arthur Lefebvre. 
39 ans, demeurant 22. rue de ls Conso
lation, déjà surexcité par la boisson, en
trait dans un café de la rue de la Pro
menade, tenu par M'"* veuve Corbanle. 

Il y rencontra sa femme, née Desmare?. 
et son beau-frère, Clovls Desmarez, 25 ans 
Tous deux habitent la même maison qu 
le marchand. 

Avisant sa femme et son parent. Arthur 
Léfebvrj sortit un revolver a barillet de 
sa poche et leur dit; 1 t recretté. Nous lui pré se 1-

— Je vais vous < descendre > tous l e s ! ; . , ; ,„ . „,.„,,„„„. - - « . „ , _„r.TT„,. 
deux. 

Cependant, la femme du brutal client 
réussit A le désarmer et courut au com
missariat de police y déposer l'arme, soir mardi 30 no 
Celle-ci è ts l t chargée. j sou des synd 

Le garde Delattre se rendit aussitôt 1 "" nsne' asrtgd 
rue de la Promenade et conduisit Lefebvre ^o u 

au commissariat où 11 fut interrogé. 
Après enquête, M. Beaudrolt. commis

saire dé police, a Inculpé Arthur Lefebvre 
de violences. Ivresse, por*. d'arme prohibe-* 
et non déclaration d'arme. 

Dans la douane 
apprenons le départ pour Le 

du sympathique sous-briga-
Anes. M. Mirande, qui pen-

u..nt un an, attaché a la brigade de la 
Hourardc I Wattrelos-route 1 sut concilier 
les exigences du service et les devoirs de 
courtoisie vis-à-v.s du public Eoa clé-

illcurs vœux :iou\ 

Un enfant est renversé par une auto 
IL EST l.f:(.(:ltr MI.NT RI.EMSC 

Lundi. ss>rs 11 h. 30. le petit Jacques 
Marzln. 9 ans. dsns les parents habitent 
71. avenue Uoger-Saleiigro, sortait d-
l'école de la rue Victôr-Hugo. Il devait 
se rendre au catéchisme. 

Arrivé au coin de la rue Gambetta. 11 
quitta le trottoir pour traverser la chaus
sée. Au même moment, survenait un ca
mion automobile piloté par M. Robert 
Decoccj, marchand de pommes de terre. 
29 ans. demeurant 121. rue de Tourcoing. 
A Wasquehal. 

Le mouvement de l'enfant avait été 
si brusque que le pilote ne pouvait 
l'apercevoir. Atteint au menton par l'aile 
droite du camion, le petit Marzln fut 
renversé sur ls chaussée. Il fut relevé 
par M. Decocq qui le transporta chez M. 
1e docteur Barroyer. Celui-ci le pansu 1 
puis le fit conduire au domicile de se-. | 
parents. Le médecin de la famille. M. le 1 
docteur Blerent, examina l'enfant et fil : 

des réserves quant aux conséquences tt 
laccldent . La petit* victime porte une : 
blessure au menton. 

IEK11K D'ETVDF.S SOCIALES. — 
b e. A 20 h . A ls n 
libres, cercle d'étu'les 

e ra le R.p Plat A l'ordre du 
collshor'r A l'ordre nnuvcsu ». 
SA1NT-MACLOC — Aujour

d'hui mardi, s 20 h., repétitlcn au cercle 
S:-Joseph, pour le* basais Mercredi et 
vendredi. réprU'Io-v. gênérsles pour 'e con
cert, A 20 h., au cercle flt-Josepb. hommes 
et chœur mixte 

L Y S 

M. Armand Blin succède 
à M. Louis Denoulet 

à la présidence de la section 
de l'Union des mutilés et réformés 

La section de Lys. <!e 1 Union des muti
lés et reformés a tenu dimanche, a 17 h„ 
su crfé de M'"- veuve Thoeye 32, rue de 
la Mairie, sa réunion habituelle. 

Le bureau était priside par M. Hlppo-
lyte Allart. autour ri- qui on remarquait 
MM. Conque, .secréture, Lamblln, tréso
rier ; MM. Louis Denoulet. Amand Blln 

compte 

L E COMITÉ EST REÇU PAR M. CARLES (au centre), préftt iu Nord 

Un Comité s'est formé pour l'érection 
d'un monument aux victimes civiles dé 
la guerre. L'initiative en es : venue du 
Nord, et tous les sutres départements 
ont suivi. 

Les membres de ce Comité, conduit psr 
M' Kah. ont exposé leur projet, lundi, au 
cours d'une sudlence que leur secorda 

M. Caries, préfet du Nord. Ce aasnl 
sera élevé A Lille même, au plue tard 
pour 1841. 

M. Csrles promit tout «on appui an 
Comité qui s'est rendu ensuite à l*Botel 
de Ville de Lille, où M. Ch. Saint-Venant 
le reçut, puis auprès du général Doumenc. 
commandant la 1™ Région. 

par vote a la nomination d'un nouveau 
président. L'unanimité des membres pré
sents designs M. Amsnd Blln. pour rem
plir ces fonctions et succéder a M. De
noulet. 

M Blin se déclara fort honoré de la 
confiance qui lui était témoignée et don
na la formelle a-ssursnee qu'il agirait en 
touti s circonstances, pour toujours s'en 
montrer di ine. 

Acres avoir redu hommage a son pré
décesseur. M. Blln souligna les necea.-ltes 
et l'Importance de l'union et de la con
corde dans la bonne marche d'un grou
pement. 

Le nouveau président reçut ensuite les 
féllcitsUons de M. Louis Denoul«t. 

Pour terminer. M. Hlppolyte Allart fit 
connaître qu'une permanence fonction
nerait dimanche prochain 5 décembre, de 
11 h. A 12 h . au siège, chez M"* veuve 
Thts ve. 32, rue de la Maine, en vue dt 
! inscription des enfants des mutilés ne 
dépassant pas 1 Age de 13 ans. pour ls 
fête de l'arbre de Noël qiu aura lieu l e 
dimanche 26 décembre, A 16 h„ au siège 

I,e préslO-nt déoilssionnslre M. Louis 
IX nou.et. domicilie 34bis. rue Pssteur. 
avait pris la tête du groupement en avril 
I2ît, succèdent A M. Anselme Dedrennes 
président depuis 1920 

11 est titulaire de la croix de guerre, 
de la médaille de la Mutualité et de la 
Prévoyance sociale et de plusieurs sutres 
décorations 

M Arnaud Blm est lui, le président 
fondateur de la section de Lys de TU.M.R. 
Ceil-i-cl a. en effet, été mise sur pied par 
lui en 1919. Il a gardé la présidence du 
groupement Jusqu'en 1920. pour la laisser 
ensuite A M. Anselme Deffrennes. 

M Blln bien connu dsns la région, est 
confectionneur et est domicilié 5. rue *-' 
Lesta. 

VAfTINATION ANTIVARIOLIQUE. — Au-
Jor.rd hul msrdl 23 novembre. A 11 h„ salle 
de la Mairie. M. le docteur Wlot procé
dera A is deuxième séance annuelle de 
vsccinstlon grstulte et obllgstolre. Doivent 
être vscdnés : les enfsnis de moins d'un 
sn. les enfants dsns leur onzième année 
e* les sdultes dsns leur vingt et unième 
snnèe Toutes les sutres personnes quel 
oue soit leur Age, peuvent également se 
fa re vacciner gratuitement. 

CHOMAGE. — Le pointage surs Heu su-
iourd'hul mardi 30. A 14 h ÏB pour les 

A là h., pour les femmes 

NORD SELECT 
Le NORD SELECT, annuaire mondain 

de Lille-Roubaix-Tourcoing. édition 1938 
i28' année 1, est actuellement a l'Impres
sion pour paraître On décembre prochain. 

Prière aux personnes qui n'auraient pas 
encore envoyé leur feuille de renseigne
ments d" 1 adresser sans retard A M. René 
HEUBREZ. 15. rue Gay-Lussac. ù La Ma-
delelne-lez-Lllle (Tel 559.47). 21191 

COGNAC 

MONNET 
W A S Q U E H A L 
Une prochaine distribution 

de jardins ouvriers 
par les « Amis de Wasqoehal » 

Un terrain d'une superficie de 5.000 
mètres carrés environ, situé préa dé l'éta
blissement des < petits l i ts bleus a au 
Capreau. vient d'être mis gracieusement 
par la municipalité, à sa disposition du 
oomlté des loisirs c Les Amis de W i s -

M A M A N D B L I N M. L o t i s IJFNOLLET 

rendu de la msnlfestation du 11 novem
bre, et du banquet qui suivit. 

Il annonça ensuite que le président 
M. l o u i s Denoulet était démissionnaire. 
Il fit un bel éloge de celui-ci. Insistant 
sur la part qui lui revient dans le dé
veloppement pris par la section. 
M. D-noulet, déclara qu'il ne quittait pas 
la société, s'il en abandonnait lé poste 
directeur... M. Denoulet va. en effet, se 
mettre dans le rsng des sociétaires actifs. 

Après que ces déclarations eurent été 
applaudies pur l'assemblée, on procéda 

T O U F F L E R S 
Les funérailles de M. Félix Lefebvre 
Lundi matin. A » h., en l'église faaini-

Denis. ont eu Heu. les funérsllles de M 
Félix Lefebvre, membre de la commission 

î administrative de l'Hurmouie miinlcipsle, 
titulaire de l'Etoile fidcrsle des société.» 
de musique du Nord et du Paa-de-Calsis 
et de la médaille trentenalre du gou
vernement, dont nous avons annoncé la 
mort dans sa 69' année. 

La lever du corps a été faite au domi
cile du défunt. 12, rue de Tournsl. par 
M. l'abbé Delattre. curé de la paroisse. 

Le deuil était conduit par le fils du 
regretté défunt. M. Georges Lefebvre. 

On remsrqualt derrière le drapeau de 
l'Harmonie municipale, un grand nombre 
de musiciens, en tenue, s sns Instrument, 
entourant leurs dirigeants Une très nom
breuse assistance avait tenu a accompa
gner M. Félix Lefebvre A sa di rnlére 
demeure. 

Après le service religieux le convoi prit 
la route du cimetière où eut lieu r inhu-
mstlon. 

L E E R S 
« DEUX S O U S P O U R LA S A N T É > 

La vente du timbre antitnbercnleax 
Comme chaque snnée, les membres dan 

soc.e.es subventionnées de la villa pesas 
ront chea les habitants offrir en venta 
le timbre antituberculeux 1938 : s Deux 
sous pour ls santé ». 

Les personnes qui achèteront pour 2 fr. 
un csrnet de vingt timbres, pourront par
ticiper au tirage d'une tombola qui aura 
Heu s l i fin de la campagne e t dont u n 
numéro dé participation figurant sur le 
carnet donne une chance de gagner un lot 
très Intéressant. 

RECENSEMENT DES PIGEONS VOYA
GEURS. — Les propriétaires de pigeons 
voyageurs sont Invités A se présenter le 
plus tôt possible A la mairie pour faire 
leur dêclsrstlon Se munir du carnet co
lombophile et du permis de détention de 
pigeons 

CHOMAGE. — Le polntsge aura lieu au
jourd'hui mardi 30. a 15 h., au local ha
bituel. 

CHIFFRE D'AFFAIRES. — Perception de
main mercredi 1er décembre, de 9 h. 4 
10 h . su débit Lory. rue de la Maine. 

SOCIETE DES BIGOPHONES « LE* PHI
LANTHROPES . . — Ce soir, mardi 30. A 20 h., 
répétition générale au café Carrette. n ie 
Jean-Jaurès. 

SAILLY 
AMICALE DES ANCIENS ET ANCIENNES 

Ï.I.ÉVES. — L'Amicale orvanlM un bal d« 
famille à l'orca*sion d* la Sainte-Catherin* 
et de U Salnt-N.colait. Cari U salle du 
* Tourne-Bndf », > «Simrxiicne A dérembrt. 
L « amicalute» et leur famille «ont oortfuv-
lement invite*. Entrée gratuite »ur preeen-
tation de la carte 1837. Jeudi 2 décembre. 
réunion de la Commission à 7 h. 30 

COUR» DE SOLFEGE. — Des cours de 
sclfèeTe son* donnés les mardis et rendredl 
d* chaque semaine au s èae de la Fanfare. 
Se faire inscrire criez M Oscar Leplat, chef. 

WILLEMS 
CLASSE 1938 — Les Jeune* rens qui m 

sont fait inscrire sur les tableaux de re
censement sont au nombre de 4. 

CONSULTATION DE NOURRISSONS. — 
Jeudi 2 décembre, à 10 h . à la meirt*, 
obligatoire peur les femme* assistées. 

ELECTIONS AUX CHAMBRES ET TJU-
HUNAUX DE COMMERCE. — 
pour le penouTellerRent 
Chambres et Tribunaux 
ront l.eu le dlmsnche 5 décembre. 
mairie; ouverture du scrutin, de 10 
12 h 

\MDKt3 ET XXU-
dea snematreTIEs 
de comment «u-

C H E R E N G 

Après la tentative de suicide 
d'un jonrnalier 

an hameau de 4a Chapelle 
Nous avons mis nos lecteurs s u cou

rant de la tentative de suicide du Jour
nalier Paul Pillot. 23 an», demeurant rua 
de la Chapelle, qui. on le aalt. avait « té 
condamné pour mauvais traitements k 
regard de son fils. Jcsn. Agé de 11 ana. 
Paul PUIot sc ta l t tire une balle de re
volver dans la poitrine. 

Conduit A 1 hôpital Saint-Sauveur, à 
Lille, le Journalier v reçut les soins que 
nécessitait sa blessure. 

Lundi, son état était très astis 'Usant. 

I<n VÉRITABLE COUP de FUSIL 
pour amateur de vol-ure américaine, dis
ponible de «mue, voiture 8 cylindres, 
2 000 km., grande limousine : 27.500 frs. 
10. iue d'AKare, ROI BAIX. 215tt8d 

LA LOTERIE DES DOUANES 

Voici la liste des cinquante premiers 
numéro, sortis su tirage de la loterie des 
douanes, le 21 novembre : 

Le N" M 889 gagne 50000 fr. 
Le N' S2 S6S gagne 20.000 tr. 
Le N- 406 704 (Sgn> 10.UO0 fr 

3S7 32U 44'. 6M6 39 978 201916 300.206 344.142 
437 19! 4K3 794 103 3.S7 3 4 704 3C3 401 2ea.SU 
92 007 423 839 379 334 399 427 84 881 ISS »M 

185 1"3 15)310 38 834 120 247 230 930 3S8 S74 
16 743 197 C91 441005 322 939 211006 3*4 415 

492 245 329 835 103 723 257 89" 343 510 394 103 
192795 356.514 265 6.15 126 655 167 264 323314 
446.117 311446 241.23.' 37 940 240.016 3.S40 
40S 808 448 803 

L'EMPLOYÉ OIT VOUS DON-
rSERA SATISFACTION SUIT LES 
ANNONCES CES JOURS-CL 

l'ordinaire. Même comme si la pensée 
du marta(?e de Maud eût été pour elle 
u n e source de force, elle parut supporter 
• a n s une larme ni un mot de plaint» le 
départ de Roger, que l l e n'avait * • " 
voulu revoir, ayant peur de faiblir.. Et 
• o n père ne put même soupçonner quelle 
t empête de souffrance nvalt soulevée. 
d a n s son pauvre cœur, la lettre d'adieu 
de Roger si douloureusement tendre, ou 
11 la suppliait enrorp une fols d'avoir 
pit ié d'el'e et de lui... 

A h ! Dieu, qu'il était difficile parfois 
de savoir quel était vraiment le devoir!... 
Et comme c'était atrocement dur de 
n'oser lui donner le bonheur qu'il implo
rait et q u e l e - m ê m e avait soif de ne 
plus lui refuser!... 

Jamais elle n'en éprouva l'impression 
plus désespérément aiguë qu'en ouvrant 
la* veux, le mat in de ses vingt ans... Et 
de le savoir si loin d'elle, une meurtris-
aante Impression de solitude la pénétra 
toute.. . 

Une seconde aussi, le ressouvenir c o n 
fus lui vint de ses autres anniversaires, 
quand elle vivait auprès de M"" de 
Orouasy, des réceptions qui ne m a n 
quaient point d'avoir lieu ce Jour-là. en 
•on honneur... Comme tout cela éta i t 
loin, mon Dleul Ni M'"' de Oroussy, ni 
•es brillants amis ne songeaient plus à 
Renée , cette Jeune Aile Inconsidérée qui 
»vatt tout quitté pour suivre son père, 
• l o r s que celui-ci avait parfaitement 
vécu un grand nombre d'années loin 
d'elle... 

Elle «e croyait bien oubliée... Pour
tant, quand elle descendit dans le salon, 
esle trouva sur la table < venant d'être 
apporté» du chemin de far ». dit Coren-
Une. une grand* caissette d* Jonc arrt-
Tée d* Nie* à son adresse Qui donc 

avait pensé à elle?... Son père, peut-
être, lui avait fait adresser ces fleurs? 
Mais, s'il en était ainsi, elle ne le sau
rait que le soir, car M. Orlis était a 
Balnf-Malo pour la Journée... Ce ne pou
vait être Roger qui le*, lut envoyait , 
puisqu'il Ignorait qu'elle eût ce Jour-là. 
ses vingt ans... Et pourtant?.. . U n léger 
tremblement agitait ses mains , tandis 
qu'eu» dénouaient les fils qui retenaient 
rlo'-e. la précieuse caissette. Rapidement. 
e l e souleva le couvercle, et une véri
table Jonchée apparut, sous un léger 
voile de feuillage, faite des fleurs qu'elle 
préférait, des violettes, surtout des 
violettes larges, parfumées, d'une fraî
cheur printanlère. puis des œi l lets ; au 
milieu, des grappes de roses. Sur le 
carton d'une carte, glissée parmi les 
violettes, enfermée dans une enveloppe 
scellée, Renée devina, plus qu'elle ne 
lut. le nom désiré: < Roger de Luyses a. 
Et. au-dessous, ces simples l ignes: s Je 
voudrais tant être auprès de vous aujour
d'hui! » avec la date: « 28 novembre ». 

Toute droite, émue dans toute l'Ame, 
e'ie regardait toujours les fleurs, qu'elle 
apercevait maintenant humides dn 
larmes qui venaient de lut Jaillir des 
>,eux, chaudes et pressées... Maintenant 
aussi, elle se rappelait comment U avait 
appris cette date du 28 novembre. 

C'était à Kérven. Maud possédait un 
album, sorte d'éphémértdes, sur lequel 
elle inscrivait les Jours d'anniversaire de 
ses amies; et une après-midi , dans un 
accès d'enthousiasme et de sympathie 
pour Renée , elle avait Insisté pour que 
la Jeune Aile traçât son nom sur 
la .bum. à la place vc #» e. Roger était 
entré, alors qu'elle lisait le* vers angla is 
écrits m regard de cette date; et. de sa 
manier» tout ensemble lmperatlve et 

douoe. il lui avait demandé la permission 
de les connaître à son tour... Combien 
en cette minute elle avait encore vivants 
dans la pensée les moindres détai ls de 
cette petite scène: le Jeu d'un rayon de 
soleil sur les tentures claires et sur la 
chevelure blond» de Maud. penchée sur 
la t a b > : puis Rotrer debout, sa haute 
tail le découpée dans le cadre lumineux 
de In fenêtre; et elle. Renée , assise le 
front, appuyé sur sa main . Jes yeux per
dus vers l'horizon baigné de clarté 
rhaude. tandis que Roger lisait a demi -
voix, avec un étrange accent : 

« O m o n cceur. garde le silence: n e 
pressens plus alarmes et tristesse. Qui 
sait? Le ciel tient peut-être e n réserve 
1? pr intemos pour demain. » 

Les mots qu'elle avait crus oubliés 
s'élevaient tout à coup dans sa pensée, 
douloureux par leur contraste avec la 
réalité présente, et cependant consola
teurs comme une mystérieuse promesse 
d'espoir... Alors e!le se mit à arranger 
les fleurs dans le salon et dans sa c h a m 
bre avec un plaisir lnflni — et triste — 
parce qu'e'les venaient de lui, qui, de 
si loin, avait souhaité qu'elles pussent, 
ce Jour-'.à, lui pa f l ' r de l'ami absent . 
Et l'après-midi, comme elle était obligée 
d'aller à Dlnan . elle a t tacha à sa veste 
de fourrure quelques brins de violettes, 
tout près du col. devinant qu'il aurait 
a imé les lui voir porter. 

La Journée éta i t s ingul ièrement s o m 
bre et glacée, le ciel ouaté de neige; et 
les premiers flocons commencèrent à 
tomber avant même qu'elle eût achevé 
ses courses dans la ville. Elle prit cepen
dant, pour revenir k Rosenlk, le chemin 
d u bord de l'eau, voulant passer devant 
e vieux cloître, vivant de souvenirs pour 

elle. Mais aucune rayonnant» clarté 

n'i l luminait plus les rives dépouil lées; 
les eaux de la Rance coulaient obscures, 
sans reflet, mouil lant d'un flot lourd 
les ruines de l'abbaye, grises comme le 
ciel. Le vent s'était élevé et 11 agitait 
les flocons, devenus très épais, en tour
billons éperdus. 

Renée eut tout à coup froid, très froid, 
e t se sentit reprise par son affreuse 
impression d'isolement, dans ce sentier 
où personne ne passait et qui, de minute 
e n minute , se revêtait plus profonde
ment d'une blancheur Immaculée. Alors 
elle eut la vision du petit salon de Rose
nlk. bien clos, qui l 'attendait fleuri par 
lui; et un tel besoin s'empara d'elle de 
s'y retrouver, qu'elle I.Ata encore le 
pas... 

Pourtant elle s'arrêta dans le village 
pour y prendre des nouvelles d'une Ai
let te qui durant l'été était venue très 
souvent apporter des fruits chez M. Or'is 
et qu'une grosse fièvre abattait depuis 
plusieurs Jours 

La petite, une gamine d'une douzaine 
d'années, n'était pas mieux, au c o n 
traire, la gorge at te inte maintenant 
Dana la profondeur étouffée du lit bre
ton, elle s'agitait enflévrée, avec des 
yeux de souffrance, gardée par deux 
petits , ses frères, tandis que le dernier-
né dormait près d'elle, dans son Ber
ceau. 

— Où est ta mbn. Jean nie? demanda 
doucement Renée , prise de compassion 
devant cet Isolement. 

De sa voix devenue rauque, la Ai
lette répondit: 

— Elle est partie travailler k une lieue 
d'ici Elle avait promis qu'elle revien
drait avant la nuit.. J e voudrai* bien 
qu'eu» arrive! J'ai tant soif! Et les petit* 
n* peuvent pas prendra le pot de lait i 

qui est trop haut pour eux, dans 
l'armoire... 

— Mais mol, Je puis l'atteindre... Je 
vais te donner à boire, dit Renée avec 
la même douceur. 

Une infinie pitié la pénétrait toute: et 
el le mit un soin tendre à faire prendre 
à l'enfant quelques gorgées de lait. 

La Ailette murmura avec effort: 
— Merci, mademoisel le . 
Puis , e'.le écarta le bol, car le petit 

dans son berceau venait de se réveiller 
et s'agitait avec des cris perçants. Elle 
eut un mouvement pour l'attirer, mal 
gré la fatigue qui la brisait : 

— Laisse ton petit frère. Jeannic , Je 
vais le bercer. Ne t'inquiète pas de lui... 
Repose-toi , ordonna Renée. 

L'enfant était trop abattue pour résis
tai, si confuse qu'elle fût de la peine 
prise par la jeune Aile ; e t elle laissa 
retomber sa tête sur son bras replié 

Alors Renée enleva dans ses bras le 
petit qui criait toujours et elle se mit 
à marcher, dans l'espoir de l'endormir ; 
mai s il était déjà lourd ; au bout de 
quelques moments , le souffle lui m a n 
qua et elle fut contrainte de s'asseoir 
auprès du foyer. La nuit était presque 
complètement venue. Une seule c h a n 
delle éclairait k demi la pièce et Jetait 
des reflets incertains sur le sol de terre 
durcie, les lits bretons, la table rabo
teuse, sur les deux petits accroupis en 
silence. Par instants . Renée se penchai t 
pour respirer le parfum des violettes qui 
se fanaient k son corsage : car. peu k 
peu. la température lourde, étouffée, de 
la pièce lui devenait très pénible k res
pirer : et un besoin instinctif la prenait 
d» s'en aller k l'air libre, de fuir cet te 
atmosphère flévreuse.. 

Pourtant, d i e demeurait sur place, 

gardant le petit qui s'était rendormi, 
tandis que Jeannic s'engourdissait dans 
une espèce de somnolence, calmée par 
sa présence... 

Tout k coup, le bouton de la porte lut 
tourné par une main ferme, le docteur 
Kardec apparut sur le seuil. 

— Eh bien, madame Hubert, ça ne va 
donc pas ? J'ai rencontré... 

I. s'arrêta court au milieu de sa 
phrase ; dans la pénombre se détachait , 
sur le bois enfumé de la cheminée, le 
blanc vlsar-e de Renée, où les yeux met 
taient deux taches brillantes et sombres. 

— Mademoiselle Orlis !... Grand Dieu, 
que faites-vous Ici 1 Où est la mère ?... 
Comment laisse-t-el le ainsi ce* enfants ? 

Renée releva la tête avec un sent iment 
de fatigue dont elle s'étonna e i le -mème. 
On aurait dit qu'une torpeur l'avait 
envahie , elle aussi, sans qu'elle en eû t 
conscience. 

— La mère est en Journée depuis ce 
matin 

— Et il y a longtemps que vous êtes 
là ! interrogea-t- i l avec une brusque
rie dont elle ne devina pas la cause. 

— Un peu plus d'une heure. Je crois. 
Le temps lui avait paru Interminable. 

mais el le n'en di t rien e t continua 
anxieuse : 

— Je n'ai rien pu. par malheur, pour 
soulager Jeannic 

— Nous al lons voir au Juste ce qu'il 
en est Mais vous avea eu tort de rester 
ici... L'ali y est aussi malsain que pos
sible Enfin, puisque l'imprudence est 
commise, voules-vous avoir la bonté de 
m'éclairer, que Je regarde cette gamme. 

U se courba vers l'enfant et l'examina 
avec une attention soucieuse, puis brus
quement releva les m a n c h e s de toile 
l'une après l'autre... Des plaques rouges 
polntOlaient las po lgneu , 1 M coude*. Sur 

le corps, les m ê m e s taches apparais 
saient . 

Le docteur eut une exc lamat ion 
scurde 

— Allons, c e s t bien c e que Je crai
gnais. , la scarlatine se déclare. Le tro i 
sième cas dans le pays. C'est une véri 
table épidémie qui commence, décidé
m e n t ! grommela- t - i l si bas que Renée 
le devina plus qu elle ne l'entendit. 

En hâte, il griffonnait quelques mot* 
sur une feuille de son carnet et la t e n 
dit au gamin : 

— Cours vite donner cela k m o n 
cocher qui est devant la maison. Q u i ! 
parte pour Dinan et rapporte ce que Je 
demande. 

Le petit garçon obéit et , la porte u n 
instant entrebâillée, une bouffée d'air 
glacial entra dans la pièce, y Jetant de* 
tourbillon.» de neige qui v inrent ee f o n 
dre sur la terre durcie. Un frisson secoua 
Renée. Le docteur le remarqua et reprit 
d'un accent autoritaire e t bourru : 

— Vous avex fro id . Vous ê tes fa t i 
guée... Quelle folie d'être venue vo ta 
fourrer ici.. Comment avea-vous e u u n e 
pareille idée ! 

Elle sourit un peu. de son 
sable sourire toujours voilé d e 
maintenant . 

— Je suis entrée pour savoir de* n o u 
velles de Jeannic ; e t Je auto resté* u n 
peu parce que les enfants avalant beeota 
de mol.. 

— Besoin, oeaotn 1_ Lass tammea o n t 
toujours cette présomption de s* • c u r a r 
qu elles sont indispensables. Ma châtre 
demoiselle, rentres chea votav. e t •** 
vous vantes pas k votre pare d e vetr* 
équipée J'espère que la mère m va 
plus se faire deatrer A „. 
petite, 'devalt-e-1* revenu-1 

U ««serai 
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